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tiCouâxe ce problême intérelTant ( a ) ; & C ce Navi-

gateur infatigable , qui a fait les deux plus fameux

voyages qu'on ait entrepris jufqu'à préfènt j échoue

dans fon projet > il fera peut-être permis alors de

croire que les glaces interdifènt pour jamais à l'hom-

me la connoiflànce des environs des Pôles.

Le peu de (ùccès du Capitaine Phipps ne laiHe pas

beaucoup d'efpérances fur les nouvelles tentatives

qu on pourroit faire encore par les Mers du Nord. Il eft

difficile de trouver des Navigateurs qui réunilTent au^

tant de courage « d'habileté ôc de lumières dans tous les

genres j que cet Officier ; il avoit pris d'ailleurs toutes

les précautions & il s'étoit pourvu de tous les fecourS

qui fèmbloient devoir affiirer la réulllte de ion expé**

dicion. Son voyage aura du moins procuré des con-

noiflânces plus détaillées fur les côtes , les productions

Si. fur i'Hiftoire naturelle du Spicfberg. Les épreuves

que l'on a faites de différentes machines^le ré(ùltat des

expériences fur les Garde-tems «Se les Montres maii-

(a) Ceft du moins ce qu'a rapporté, fuivant les papiers publics, le

Capitaine Furneaux > qui eft arrivé à Portfmouth le i^ Juillet i77<|«


